
Le site préhistorique 

de la carrière CTSO de Lézignan-la-Cèbe 
 

Historique 
 
La première série de découvertes a été réalisée en 1985 par un amateur local dans des déblais de la carrière exploitant, à 

Lézignan-la-Cèbe, la coulée basaltique du « Volcan des Baumes ». 

 
Début 2008 : Une première expertise de la collection récoltée permet de déterminer quelques espèces représentées par des 

restes d’ossements, de dents et de déjections fossilisées ( coprolithes ). La faune était représentée par des grands herbivores et 

carnivores, datant du pléistocène inférieur. Le travail de prospection mené par l’équipe de scientifiques permet de localiser 

des niveaux encore en place. 
Eté 2008 : une « fouille »d’inventaire réalisée par une équipe de géologues, archéologues et paléontologues ( ASPROGEO, 

Muséum national d’histoire naturelle, CNRS, laboratoires de diverses universités et SPN-P ) viendra, non seulement 

confirmer la richesse exceptionnelle du site, mais également donner au site une nouvelle dimension :des galets taillés sont 

identifiés dans les terrains prospectés et dans les niveaux fouillés durant l’été. La datation du basalte permettra de donner un 
âge plancher aux artéfacts issus des sédiments du locus 1 localisés sous la coulée : - 1.57 million d’années. 

 

En 2009, cette découverte majeure des traces d’un hominidé et de la faune qui l’entourait est annoncée par un communiqué 

de presse conjoint du muséum national d’histoire naturelle, du CNRS et du Collège de France. Une note a été présentée à 
l’Académie des Sciences par Yves Coppens début Juin. La presse locale régionale nationale puis bientôt internationale relais 

la découverte qui repousse de 200 000 ans le peuplement de l’Europe occidentale. 

 

Au cours de l’année 2010 la première fouille officielle, concentrée sur une lentille fossilifère en extension Sud du locus 1 
permet de découvrir de nouveaux taxons d'animaux associés à trois artéfacts. La fouille du locus 2 permet de localiser un 

niveau archéologique au sommet de sa stratigraphie. Cette couche est en cours de datation mais sa position est évaluée 

comme étant antérieure à l’inversion de relief : soit entre – 1 Ma et – 500 000 ans. 

Au niveau géologique, les chercheurs ont mis en évidence, sous la première coulée de basalte qui recouvre en partie les 
strates fouillées ( locus 1 ), un épisode volcanique plus ancien de type strombolien. La datation de cette émission, qui est en 

cours, permettra d'attribuer une date maximale aux fossiles et outils trouvés au-dessus. Nous sommes en train de repréciser 

l’histoire du volcanisme local. 
 

 

La préhistoire du « Causse d’avant le Causse »: 
 
Qui aurait pu penser que cette planèze du Volcan des Baumes appelée le ''Causse '', qui relie sur 8 kms  le village de Néffiés à 

celui de Lézignan-la-Cébe, était un véritable tabernacle protégeant des traces des origines du peuplement de l’Europe 

occidentale ? 
Certes on savait, que des hommes appartenant à diverses cultures préhistoriques  s’y sont succédés au cours du paléolithique. 

Mais, avec les résultats obtenus depuis 2008 ancrent cette histoire encore plus profondément dans le temps. Là sur le site, on 

est à 16.000 siècles avant notre ère. Les prospections effectuées en périphérie du gisement démontrent également que nous 

sommes en présence d’une concentration d’industries anciennes qui témoignent d’une continuité de l’occupation humaine 
depuis les débuts du quaternaire jusqu’à la fin des temps préhistoriques avec des industries qui couvrent l’ensemble des 

périodes de notre préhistoire. Cela laisse présager d’un projet global exceptionnel tant sur le plan scientifique que sur celui de 

la valorisation du territoire. 

 
 

   Site de Lézignan ( locus 1 ) 

 

 
ASPROGEO- SPN-P 



Paysage et faune au pléistocène ancien: 
 

Les découvertes les plus anciennes permettent une première reconstitution du contexte : Le climat avait une 

tendance tropicale. Le paysage est celui d’une vallée, où coulait une rivière qui se jetait dans le paléo-l'Hérault 

après avoir serpenté dans une embouchure herbeuse et boisée. Le peuplement animal correspond à un cortège 

bien exotique par-rapport à la faune actuelle :  

Il se composait de petits et grands cervidés, des bovidés, une espèce de cheval primitif, des rhinocéros et des 

troupeaux de mammouths méridionaux. Les prédateurs dans cet environnement étaient les grandes hyènes, 

panthères, loups primitifs ainsi qu’un espèce de tigre à dents de sabre… et le blaireau. La petite faune est aussi 

très bien représentée avec des lièvres, taupes, rongeurs de prairies, oiseaux et reptiles ( dont une espèce de tortue 

inédite ). 
 

 
Le paléo-environnement de Lézignan il y a – 1.57 Ma ( vue d’artiste ) 

 

L'Humanité était représentée par un stade évolutif qui a été découvert aux portes de l’Europe, en Géorgie, en 

1991 : Homo ergaster. Il vivait en petits groupes et sa présence y est attestée dès – 1.8 Ma. Pour se nourrir, il 

charognait les carcasses laissées par les carnivores. Pour en extraire viande et moelle, il utilisait des galets ou 

autres roches dures choisis parmi les matériaux disponibles sur place. A Lézignan-la-Cèbe,  

.  Les techniques de débitage sont simples, orientés vers la recherche de tranchants naturels : sur les extrémités 

de galets tels les choppers et chopping-tools ou bien périphériques sur les éclats qui en sont issus, ces modes de 

débitage sont qualifiés de « mode 1 »au sein de la classification des industries lithiques les plus anciennes. 

 

   
Une occupation d’Homo ergaster ( vue d’artiste )    Eclat de taille du locus 1 
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